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LES 0 CTO COR ALLI AIRES DE VILE INHACA 

Par Andree TIXIER-DURIVAULT. 


Les exemplaires du Mozambique nous ont ete communiques par Ies 
Professeurs W. Macnae et M. Kalk de FUniversite de Witwatersrand 
de Johannesburg qui s’interessent tout particulierement a Fecologie 
de Tile Inhaca. Situee a l’entree de la Baie de Lourengo Marques, a 26° S 
de latitude, cette lie forme une sorte de barriere entre l’Ocean Indien 
et la baie. Subissant dans sa partie est le courant chaud du Mozambique, 
elle represente la limite sud de la faune tropicale de FAfrique de l’Est 
et la limite nord de la faune littorale de FAfrique du Sud (Natal). 

Connaissant bien les Octocoralliaires d’Afrique du Sud nous avons 
trouve un interet tout particulier a l’etude des recoltes d’Inahaca, lais- 
sant aux ecologistes le soin de traiter de la faune de File dans ses details. 

I. — Ordre des TELESTACEA Hickson 1930. 

Famille des Telestidae Milne Edwards et Haime 1857. 

a) genre Telesto Lamouroux 1812. 

Telesto arborea Wright et Studer. 

1889. Telesto arborea , E. P. Wright et Th. Studer. Report on the Alcyonaria 
collected by H. M. S. Challanger, v. XXXI, p. 262, pi. XXXIX, fig. 1 , la. 

Plusieurs colonies plus ou moins completes de teinte blanc grisatre. 
Cette espece a ete prealablement decrite en Afrique du Sud, a Zanzibar, 
a Amboine, a Sydney et dans FArchipel malais. 

b) genre Coelogorgia Milne Edwards et Haime 1857. 

Coelogorgia palmosa , Valenciennes, mss. 

1857. Coelogorgia palmosa, H. Milne-Edwards et J. Haime. Histoire natu- 
relle des Coralliaires, Paris, t. I, p. 191. 

Une petite portion de colonie de couleur blanc creme. Cette especc 
n’a ete recoltee que dans FOcean Indien sur la cote est africaine (Zanzi¬ 
bar, I. Tumbatu). 

II. — Ordre des ALCYONACEA Lamouroux 1816. 

1. — Famille des Alcyoniidae Lamouroux 1812. 

a) genre Cladiella Gray 1869. 

La denomination de ce genre a fait Fobjet de bien des controverses. 
Apres Favoir decrit sous le vocable de Lobularia Ehrbg. en 1943 (1) et 
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1948 (2) en eflectuant la separation de ses especes de celles du genre 
Alcyonium je Fai, en accord avec Bayer (3), remplace par le terme de 
Sphaerella Gray en 1957 (4). Or sous ce nom ont ete designes anterieure- 
ment a 1869 : des Protozoaires flagelles (S. nivalis , S. wrangelii et 
S. botryoides) par Sommerfelt en 1824 (5) et deux mollusques fossiles 
(S. subvexa , S. concentrica) par Conrad en 1838 (6) et en 1860 (7). Selon 
les regies de la nomenclature le terme de Sphaerella ne peut dont etre 
maintenu aussi faut-il rcvenir en accord avec Utinomi (8) a celui de 
Cladiella employe par Gray (9) en 1869 pour designer Lobularia sphae - 
rophora Ehrbg et Alcyonium brachycladium Dana, L. sphcerophora etant 
le premier cite devient le type de Cladiella. 

Cladiella madagascarensis (Tixier-Durivault). 

1944. Lobularia madagascarensis , A. Tixier-Durivault. Bull. Mus. Nat. Hist. 
Nat., s. 2, t. XVI, n° 3, p. 190. 

Un exemplaire blanc grisatre comprenant de petits lobes a alveoles 
tres marques. Cette espece a ete anterieurement signalee a Madagascar, 
a Tile Anjouan et a Noumea (Nouvelle Caledonie). 

b) genre Sinularia May 1898. 

Sinularia polydactyla (Ehrenberg). 

1834. Lobularia polydactyla, G. C. Ehrenberg. Corail. d. Roth. Meeres, Ber¬ 
lin, p. 58. 

Un exemplaire blanc creme de cette espece cosmopolite : Mer Rouge, 
Zanzibar, Madagascar, 1. Maledives, I. Mergui, Philippines, Archipel 
malais, Moluques, Nouvelle Guinee, Tahiti, Australie (Grande Barriere), 
Nouvelle Caledonie. 

c) genre Sarcophyton Lesson 1834. 

1886. Sarcophyton trocheliophorum, E. von Marenzeller. Zool. Jahrb., Syst., 
v. I, p. 359, pi. IX, fig. 5. 

Un petit echantillon gris brunatre de cette espece cosmopolite prea- 
lablement recoltee en Mer Rouge, a Zanzibar, en Afrique du Sud, a Ceylan, 
a Tile d’Aldabra, aux lies Maledives, a Madagascar, a File Maurice, aux 
lies Andamans, au Viet-narn, aux Moluques, a Sumatra, dans FArchipel 
malais, en Nouvelle Caledonie, au Japon, a File Tonga, aux Philippines 
et en Australie (Grande Barriere). 

d) genre Lobophytum Marenzeller 1886. 

Lobophytum crassospiculatum Moser. 

1919. Lobophytum crebriplicatum var. crassospiculatum, J. Moser. Mitt. Zool. 
Mus. Berlin, vol. 9, p. 273, text-fig. 16. 

1956. Lobophytum crassospiculatum, A. Tixier-Durivault. Bull. Mus. Nat. 
Hist. Nat., s. 2, v. XXVIII, n° 5, p. 478. 

Une portion de colonie gris brunatre de cette espece precedemmcnt 
reconnue a Zanzibar (1. Changu) et aux Philippines. 

Lobophytum crebriplicatum Marenzeller. 

1886. Lobophytum crebriplicatum, E. von Marenzeller. Zool. Jahrb., Syst., 
v. I, p. 302, pi. IX, fig. 7. 
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Une petite colonie blanc jaunatre de cette espece deja signalee a Zanzi¬ 
bar, a Poulo Condor, en Nouvelle Caledonie (Noumea), dans Tile Tonga 
et en Australie. 


2. — Famille des Xeniidae Ehrenberg 1828. 

a) genre Anthelia Lamarck 1816. 

Anthelia flava (May). 

1899. Clavularia flava, YV. May. Jenaisch, Zeitschr . /. Naturw v. XXXIII, 
p. 43, pi. I, fig. 3. 

Une colonie blanc grisatre fixce sur un axe de Gorgone. Espece citee 
auparavant a Zanzibar ct aux Philippines. 

Anthelia glauca Lamarck 1816. 

Anthelia glauca , Savigny, mss. 

1816. Anthelia glauca , Lamarck. Histoire nat. des Animaux sans vertebres, 
t. II, Paris, p. 408. 

Une petite colonie blanc jaunatre. Cette espece est connue en Mer 
Rouge, a Zanzibar et dans FArchipel malais. 

b) genre Xenia Lamarck 1816. 

Xenia viridis Schenk. 

1896. Xenia viridis , A. Schenk. Abhandl. Senckenberg. Nat. Ges . Frankfurt, 
v. XXIII, p. 62, 4 fig. 

Quatre colonies de teinte gris rose fixees sur le raeme support. Cette 
espece a ete decrite aux Moluques (Ternate), aux Philippines, dans FArchi¬ 
pel malais et en Nouvelle Caledonie. 

c) genre Heteroxenia Kolliker 1874. 

Heteroxenia membranacea (Schenk). 

1896. Xenia membranacea , A. Schenk. Abhandl. Senckenberg . Xat. Ges. 
Frankfurt , v. XXIII, p. 60, 1 fig. 

Un tres petit exemplaire blanc jaunatre de cette espece precedemment 
signalee a Zanzibar, aux Moluques (Ternate), dans FArchipel malais, 
en Nouvelle Bretagne et aux Philippines. 

Heteroxenia rigida (May). 

1899. Xenia rigida , W. May. Jenaisch. Zeitschr. f. Naturw., v. XXXIII, 
p. 80, pi. I, fig. 5. 

Un petit specimen blanc grisatre de cette espece anterieurement decrite 
a Zanzibar. 

Heteroxenia elisabethae Kolliker. 

1874. Heteroxenia elisabethae , A. Kolliker. Festscher. phys.-med. Ges. Wurz¬ 
burg, p. 12. 

Une colonie blanc jaunatre. Cette espece a ete recoltee en Mer Rouge, 
a Zanzibar, aux Philippines, en Australie (Port Denison, Grande Barriere), 
a Forinose et au Detroit de Torres. 
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Heteroxenia fuscescens (Ehrenberg). 

1834. Xenia fuscescens , G. C. Ehrenberg. Die Korallentiere des Roten 
Meeres, Berlin, p. 378. 

Un tres petit exemplaire blanc jaunatre de cette espece reconnue en 
Mer Rouge et a Zanzibar. 

d) genre Cespitularia Milne Edwards 1850. 

Cespitularia ccerulea May. 

1899. Cespitularia ccerulea, W. May. Jenaisch . Zeitschr. /. Naturw ., 
v. XXXIII, p. 90, pi. I, fig. 10. 

Une colonie blanc grisatre de cette espece recoltec a Zanzibar (Koko- 
toni), aux Philippines et dans PArchipel malais. 


III. — Ordre des GORGONACEA Lamouroux 1816. 

Sous-ordre des SCLERAXONIA Studer 1887. 

Famille des Biuareidae Gray 1859. 

Sous-famille des Spongiodermatinae Aurivillius 1931. 

a) genre Spongioderma Kolliker 1870. 

Spongioderma chuni Kiikenthal. 

1908. Spongioderma chuni, W. Kukenthal. Zool. Anz ., v. XXXIII, p. 18. 

Plusieurs colonies et de nombreux fragments de cette espece prece- 
demment decrite en Afrique du Sud et dans PArchipel malais. 

IV. — Ordre des PENNATULACEA Verrill 1865. 

Sous-ordre des SESSILIFLOR7E Kiikenthal 1915. 

Famille des Veretillid^: Ilerklots 1858. 

a) genre Veretillum Cuvier 1798. 

Veretillum cynomorium (Pallas). 

1766. Pennatula cynomorium , Pallas. Miscellanea zoophytorum, Hay, p. 177. 

Un gros exemplaire de cette espece, de forme massive, mesurant 120 mm 
de long. Lc rachis atteint 65 mm de long et 26 mm de large alors que 
le pedoncule a 55 mm de long et 16 mm de largeur maximum. Les auto- 
zoi'des sont tres grands, les siphonozoldes nombreux et alignes longitu- 
dinalement. Les spicules sont exactement semblables a ceux decrits 
et figures par les auteurs. Le pedoncule, a extremite arquee, est blanc 
jaunatre alors que le rachis est gris jaunatre. Cette espece a ete abondam- 
ment signalee en Mediterranee et en Ocean Atlantique (Golfe de Bis- 
caye, I. Canaries, cotes africaines de Pouest, Afrique du Sud (cote ouest). 
C’est la premiere fois que V on remarque sa presence en Ocean Indien 
de l’est n’ayant ete decrite jusqu’alors en cet Ocean qu’a Sumatra. 
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Veretillum leloupi n. sp. 

Sept exemplaires conserves dans 1’alcool. 

i. Diagnose : Colonie a construction radiaire en forme de massue 
elancee. Pedoncule et rachis de longueur a peu pres egale. Autozoi'des 
nombreux disposes sans ordre defini, entierement retractiles ; petits- 



Fig. 1 : Veretillum leloupi N. sp. 

a : une grande colonie ; b : une petite colonie : c : axe ; d : repartition des polypes sur le rachis ; 
e ; aspect des polypes semi-retractes ; / : un tentacule ; g : nn autozoide semi-epanoui ; 
p : pedoncule ; r : rachis ; au : autozoide ; si : siphonozoidc ; t: tentacule ; an : anthostele ; 
ca : pseudocalice. 
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siphonozoldes formant un cercle autour des autozoides. Axe long qua- 
drangulaire. Spicules corticaux du pedoncule et du rachis semblables, 
■en halteres a extremites arrondies. Coloration dans l’alcool: blanc jaunatre. 



Fig. 2 : Spicules de Veretillurn leloupi n. sp. 

a. b , c, d, e, f, g, h, i, / : spicules du pedoncule (580 X 2/3) A*, l, m , m, o, p, q : spicules du rachis 
(580 X 2/3) r : spicule de l’anthost&le (580 X 2/3). 

2. — Description : Nous avons examine deux jeunes colonies mesurant res- 
pectivement 28 mm et 50 mm de longueur totale (Fig. 1, b) et cinq cxemplaires 
ayant 67 mm, 86 mm, 88 mm, 108 mm (fig. 1, a, holotype) et 116 mm de long. 
Toutes ees colonies ont des formes generates semblables. Le pedoncule (p), 
1‘usiforme, de longueur sensiblemcnt egale a celle du rachis (r), est lcgerement 
ride longitudinalement et recourbe a sa base. Un axe longitudinal (fig. 1, c) 
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traverse la totalitc de la colonie entoure des quatre canaux principaux. Dans 
la portion apicale du rachis l’axe s’arrete tres pres de la terminaison rachidienne, 
faisant parfois legcrement saillie sous la mesoglce. Dans la portion basale du 
pedoncule l’axe, tres affine, est recourbe en une crosse elastique et se termine 
a une certaine distance (0,5 a 1 cm) de l’extremite coloniale. De section quadran- 
gulaire dans la portion pedonculaire l’axe s’elargit dans la zone du rachis oil 
il supporte sur ses aretes des expansions laterales saillantes et ondulces. 

Claviforme, peu renfle, le rachis est pourvu de noinbreux polypes (autozoides 
{au) et siphonozoides (si)) capables de disparaitre entierement dans une petite 
eminence protectrice et retractile abondamment spiculee (fig. 1 , e). 

Assez serres les autozoides ont 0,5 a 2 mm de diametre d’ouverture suivant 
leur etat de contraction ; leur anthocodie atteint 1,5 a 2 mm de long et porte 
huit tentacules longs de 1 a 1,5 mm ornes lateralement de 14 a 15 pinnules minces 
et allongces (fig. 1, /). La portion apicale des anthocodies est capable de se 
retracter (fig. 1, g) dans la portion basale ou anthocstele (an) a la partie inferieure 
de laquelle est une petite eminence retractile dependant de la surface generale 
du rachis, le pseudocalice ou verruca ( ca ). 

Les siphonozoi'des, ayant 0,2 a 0,4 mm de diametre suivant l’ctat de contrac¬ 
tion de la colonie et figurant un cercle autour de chaque autozo'ide (fig. 1, d), 
sont aussi pourvus de pseudocalices ou verrucae. 

Tres noinbreux les spicules sont repartis en une couche corticale sous-ectoder- 
mique continue s’etendant d’une extremite a V autre de la colonie. Tous ces scle- 
rites sont de meme type : ce sont des halteres non aplatis a col plus ou moins long 
•et a tetes arrondies. Dans le pedoncule de rares spicules longs de 0,07 a 0,1 mm 
(fig. 2, a, e) et quelques sclerites a quatre boules (fig. 2, g) se melent aux halteres 
de 0,03 a 0,06 mm (fig. 2, b, c , d, /, /?, i f j). Dans le rachis les elements squelet- 
tiques, tres serres, sont gencralement plus petits et plus reguliers ; ils n’excedent 
pas 0,06 mm (fig. 2, k, l , m, n, o , p, q). De noinbreux halteres semblables couvrent 
les pseudocalices des autozoides et des siphonozoides (fig. 1 , e) et quelques spi¬ 
cules isolcs (fig. 2, r) parsement l’anthostele des autozoides (fig. 1, g). Le reste 
des polypes (anthocodie et tentacules) est depourvu de sclerites ainsi que les 
regions coloniales profondes. 

La couleur du pedoncule des differentes colonies conservees dans falcool 
est blanc creme, celle du rachis et des polypes est blanc creme ou blanc grisatre. 

3. Rapports et differences : La famille des Veretillidae Herklots 1858 
comprend actuellement cinq genres : Veretillum Cuvier 1798 (1 espece, 
V. cynomorium decrite ci-dessus), Cavernularia Milne Edwards et Ilaime 
1850 (12 especes), Cavernulina Kiikenthal et Broch 1911 (3 especes), 
Lituaria Milne Edwards et Haime 1850 (4 especes), Policella Gray 1870 
(4 especes). Ces divers genres se distinguent tant par leurs colonies que 
par leurs spicules. 

Les echantillons que nous avons etudies se rattaclient nettement au 
genre Veretillum par le contour general de leurs sclerites et leur unifor- 
mite a travers toute la colonie et par Texistence d’un axe entoure de 
quatre canaux principaux longs. Ils different de l’espece V. cynomo¬ 
rium (Pall.) : par la forme elancee de la colonie et les proportions du 
pedoncule ct du rachis, par la taille et la repartition des autozoides et 
des siphonozoides, par la presence constante d’un axe (quadrangulaire), 
par l’absence de spicules dans les zones coloniales profondes et enfm 
par la forme globuleuse (non aplatie) des halteres. C’est a la suite de la 
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comparaison methodique de tous ces caractercs que nous avons cree 
une espece nouvelle pour decrire ces sept echantillons. 

b) genre Cavernularia Milne Edwards et Haime 1850. 

Cavernularia liitkeni Kolliker. 

1872. Cavernularia , liitkeni , A. Kolliker. Abhandl. d. Senckenb. Natur * 
Gesellschaft , v. VII-VIII, p. 347, pi. XXII, fig. 211. 

Trois exemplaires blanc grisatre de cette espece anterieurement recoltee 
au Golfe du Bengale, en Ocean Indien (Orissa) et en Afrique du Sud* 


Famille des Echinoptilidae Ilubrecht 1885. 

a) genre Actinoptilon Kukenthal 1910. 

Actinoptilon molle Kiikenthal. 

1910. Actinoptilon molle , W. Kukenthal. Zool. Anz ., v. XXXVI, p. 51* 

Un grand echantillon de 190 mm de longueur totale, a pedoncule gris 
brunatre et a rachis brun rougeatre. Cette espece est specialement 
distribute en Afrique du Sud. 


Sous-ordre des SUBSELLIFLORAE Kukenthal 1915. 

Famille des Virgulariidae Verrill 1869. 

Sous-Famille des Virgulariinae Verrill 1868. 

a) genre Virgularia Lamarck 1816. 

Virgularia gustaviana (Herklots). 

1863. Halisceptrum , gnstavianum J. A. Herklots. Nederl. Tijdskrift voor de 
Dierkunde I Jaarg., p. 31. 

Sept exemplaires de tailles diverses, de teinte blanc jaunatre a blanc 
brunatre. Cette espece a ete recoltee auparavant a Port Natal (Afrique 
du Sud), a Amoy (Mer de Chine), en Ocean Indien, au Golfe de Manaar, 
au Japon, a Amboine et Pulu Penang. 

En conclusion, vu l’etat actuel de nos connaissances, nous pouvons 
dire que parmi les 21 especes recoltees a Inhaca 12 d’entre elles sont 
ibiquistes, 15 appartiennent a la faune de Zanzibar et 5 a celle de FAfrique 
du Sud. De plus Tune de ces cspeces n’a ete signalee qu’en Afrique du Sud 
alors que deux autres n’existent qu’a Zanzibar. 
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